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Introduction 

Le Liban est un pays connu pour sa société diversifiée, où de nombreux groupes 

religieux et ethniques vivent ensemble sous un système politique unique appelé 

confessionnalisme. Ce système répartit le pouvoir entre différentes communautés 

religieuses, garantissant la représentation de tous les groupes au sein du gouvernement. 

 

Tout au long de l'histoire, le Liban a développé son identité à travers diverses influences, 

notamment les traditions juridiques européennes, la gouvernance ottomane et les 

accords entre ses communautés religieuses. Cependant, le Liban a également été 

confronté à de nombreux défis, car différents groupes ont des idées différentes sur 

l'identité nationale et l'orientation politique du pays. 

 

Cet article explorera comment le système confessionnel du Liban a été établi, le rôle 

des événements historiques clés dans le façonnement de la culture politique du pays et 

les défis auxquels le Liban est confronté pour maintenir la stabilité et l'unité. 

 

Le Confessionnalisme et la Création du Liban 

Après la Première Guerre Mondiale, l'Empire ottoman s'est effondré et les Français ont 

pris le contrôle du Liban et de la Syrie dans le cadre d'un système de mandat. Les 

Français devaient décider s'ils voulaient garder le Liban dans le giron de la Syrie ou 

créer un État libanais séparé. En 1920, ils ont choisi la deuxième option, en créant le 

Grand Liban, qui comprenait le Mont Liban à majorité chrétienne et plusieurs régions 

à majorité musulmane. 

 

Cette décision a entraîné des tensions politiques entre deux groupes: 

 

1. Les nationalistes libanais - majoritairement chrétiens, ils voulaient un Liban 

indépendant avec des liens forts avec la France. 

 

2. Les nationalistes arabes - majoritairement musulmans, ils voulaient que le Liban 

fasse partie d'une nation arabe ou syrienne plus vaste. 

 

Les Français ont instauré le confessionnalisme comme moyen d'équilibrer le pouvoir 

entre les groupes religieux du Liban. Chaque communauté religieuse s'est vu attribuer 

une part du pouvoir politique en fonction de la taille de sa population. 

 

Si ce système a contribué à maintenir la stabilité, il a également approfondi les divisions 

sectaires, car les gens s'identifiaient plus à leur communauté religieuse qu'au pays dans 

son ensemble. 



 

La Constitution Libanaise et l'Identité Politique 

En 1926, le Liban a adopté une constitution qui reflétait à la fois les influences 

européennes et ottomanes. 

 

La constitution garantissait la représentation politique des différents groupes religieux 

et mettait l'accent sur les valeurs démocratiques telles que les élections libres et les 

droits individuels. 

 

Plusieurs facteurs ont influencé le développement de l'identité politique du Liban: 

 

Traditions juridiques européennes: les idées françaises et européennes ont façonné le 

système juridique du Liban, introduisant des concepts tels que la séparation des 

pouvoirs et la démocratie représentative. 

 

Réformes ottomanes (Tanzimat): l'Empire ottoman avait déjà introduit des réformes 

au 19ème siècle, telles que la reconnaissance des communautés religieuses et l'octroi de 

certains droits. Ces politiques ont influencé la structure de gouvernance du Liban. 

 

Beyrouth en tant que centre culturel: la ville de Beyrouth est devenue un point de 

rencontre pour différentes communautés, jouant un rôle clé dans la formation de 

l'identité multiculturelle du Liban. 

 

Malgré ces influences, la structure politique du Liban est restée fragile car différents 

groupes avaient des visions conflictuelles de ce que devrait être le Liban. Certains 

voulaient que le Liban reste indépendant, tandis que d'autres voulaient qu'il fasse partie 

du monde arabe. 

 

Le Pacte National et la Neutralité du Liban 

Lorsque le Liban a obtenu son indépendance en 1943, ses dirigeants ont conclu un 

accord non écrit appelé le Pacte National pour répondre aux divisions religieuses et 

politiques du pays. Les principaux points du pacte étaient les suivants: 

 

1. Les musulmans ont accepté de ne pas rechercher l'unité avec la Syrie ou le monde 

arabe dans son ensemble. 

 

2. Les chrétiens ont accepté de ne pas rechercher la protection occidentale. 

 

3. Le Liban resterait neutre dans les conflits régionaux. 

 

Cet accord a permis au Liban de fonctionner comme un pays indépendant tout en 

maintenant de fortes relations avec l'Occident et le Monde Arabe. Cependant, le 

compromis n'a pas résolu les tensions politiques et sectaires plus profondes, qui ont 

refait surface au cours des années suivantes. 

 

  



Politique Étrangère et Conflits Internes 

L'un des plus grands défis auxquels le Liban a été confronté est de savoir comment gérer 

ses relations avec les autres pays. Certains groupes libanais ont privilégié des liens 

étroits avec le monde arabe, tandis que d'autres souhaitaient des liens forts avec les 

puissances occidentales. 

 

Influence arabe - De nombreux musulmans voulaient que le Liban soutienne les causes 

arabes, en particulier pendant des conflits comme les guerres israélo-arabes. 

 

Influence occidentale - De nombreux chrétiens voulaient que le Liban s'aligne sur les 

pays occidentaux pour obtenir protection et soutien économique. 

 

Problème palestinien - L'arrivée de réfugiés palestiniens au Liban et la présence de 

groupes armés palestiniens ont provoqué des divisions entre les communautés 

libanaises, conduisant au déclenchement de la guerre civile libanaise (1975-1990). 

 

La neutralité du Liban a été remise en cause à plusieurs reprises par l'alliance de 

différentes factions avec des puissances régionales et internationales, ce qui a conduit à 

des conflits militaires, des assassinats politiques et des occupations étrangères par la 

Syrie et Israël. 

 

Conclusion 

L'histoire du Liban est façonnée par sa tentative d'équilibrer la diversité religieuse avec 

la stabilité politique. 

 

Si le système confessionnel a été conçu pour assurer la représentation de toutes les 

communautés, il a également créé des défis à long terme en renforçant les divisions 

sectaires. Le Pacte National a aidé le Liban à maintenir son indépendance, mais les 

conflits autour de l'identité nationale, la politique étrangère et les questions régionales 

ont mis à l'épreuve à plusieurs reprises l'unité du pays. Aujourd'hui, le Liban est 

confronté au défi de réformer son système politique tout en préservant son identité 

multiculturelle. Pour parvenir à un Liban stable et souverain, il faut trouver un équilibre 

délicat entre la représentation politique, les réformes institutionnelles et le maintien de 

la neutralité dans les conflits régionaux. 


